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envoya des messagers au roi pour lui demander la paix; il lui offrit de lui livrer 
ses enfants pour le service de sa cour, et ne posa pas d'autre condition que celle 
de rester dans sa forteresse. Le roi refusa ses propositions. Constantin envoya 
encore une seconde fois, puis une troisième fois des messagers; mais le roi et le 
régent persistèrent dans leur refus. Alors Constantin se rendit à Iconium et 
emmenant avec lui un renfort de soldats du sultan, il fondit sur les domaines du 
roi Héthoum, alors que les troupes de se dernier étaient rentrées dans leurs 
foyers. Il dévasta plusieurs villages, ravagea les campagnes, brûla, tua, fit 
esclaves ou massacra, pour se venger, un grand nombre de chrétiens. Héthoum 
rassembla ses soldats, marcha contre le rebelle, l'attaqua avec une grande 
bravoure et massacra presque toute son armée; Constantin put à peine échapper 
avec un petit nombre de ses hommes. Battu sept fois par le roi, il se retira dans 
sa forteresse et n'osa plus se hasarder ni à droite ni à gauche116. 

C'était pour lui un grand honneur que d'avoir été couronneur du roi; aussi 
Constantin, mentionnait-il ce titre dans ses lettres officielles. Il nous reste une 
pièce d'un édit par lequel il donnait aux Hospitaliers le village et la forteresse de 
Govara, l'an 1233, forteresse qui devait être assez éloignée de Lambroun, dans la 
vallée du Tchahan; la signature de cet édit est en vieux français: «Constantin, 
seigneur de Lambruns et sers de Deus, et meteor de la couronne des Ermines». 

Nous savons que sous la suzeraineté du sultan, avant l'affranchissement 
complet de son royaume, Héthoum, lui fournissait un contingent de 300 
archers; le seigneur de Lambroun de sa part en fournissait 29 dès que le sultan 
les lui demandait. Nous pourrions approximativement, en nous basant sur le 
rapport de ces nombres, conjecturer que le domaine et la force du roi des 
Arméniens surpassaient dix fois celle des seigneurs de Lambroun. Sous la 
conduite de ce même Constantin, les troupes du Sultan firent une incursion 
dans les terres du roi Héthoum. Ils descendirent, l'an 1245, des hauteurs qui 
avoisinent Babéron, et après avoir brûlé et ruiné les environs de Tarse, ils 
vinrent mettre le siège devant cette ville. Mais ils furent bientôt repoussés par 
les troupes du roi et de son frère Sempad. Une nouvelle incursion eut lieu 

                                                   
116  Cyriaq. Chapitre XXXVI. — Le Croniqueur, suivant de Samuel d'Ani, écrit de ces faits en 

abrégé: «Constantin de  Lambroun se rebella du Roi Héthoum et se réfugiant auprès du 
Sultan Khiatadine, il enrola des soldats et entra dans la Cilicie; il fut vaincu. 


